Part de la « peau » dans le réalisme des Animaux-Machines
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La peau réelle de l’éléphant est granuleuse, plissée et épaisse, surtout sur le dos. Comme l’homme, l’éléphant est un mammifère sans fourrure.

L’éléphant d’Afrique, haut de 3 à 4m possède de grandes oreilles, un front plat, un dos creux , de longues défenses et deux doigts en bout de trompe. 
L’éléphant d’Asie, moins haut possède de petites oreilles, un dos rond, un front à deux bosses et un doigt au bout de sa trompe. Il n’a pas forcément de défenses. Ces éléphants possèdent de petits yeux. On peut rechercher les caractéristiques du Grand Éléphant pour le comparer aux véritables éléphants.

La peau des poissons, plus fine et lisse pour la baudroie par exemple, est très différente de la peau d’un éléphant. Les crustacés sont plutôt couverts d’une cuticule plus ou moins rigide.

La raie manta, immense poisson des eaux tropicales possède deux cornes devant sa bouche pour ramener sa nourriture.

Les calamars possèdent huit bras (ou tentacules) et deux tentacules plus larges et longues, dotés de ventouses. Les yeux des calamars sont immenses. La bouche est formée de deux mandibules puissantes. Leur peau est couverte de chromatophores capables de modifier leur couleur.
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Les créateurs n’ont pas cherché à reproduire systématiquement la peau réelle, mais ont cherché à l’imiter pour provoquer une impression d’ensemble de réalisme, particulièrement pour l’éléphant (respect de la couleur de la peau, assuré par le passage à la poudre d’ardoise qui donne un aspect parcheminé grisé, réalisation de rides et plis ou matérialisation des ongles des sabots, taille des yeux, animation des yeux, bordés de cils…). 
Cependant la Machine comporte aussi un « balcon suspendu », un chariot motorisé avec des roues motrices et propulsives…. 

L’Éléphant-Machine est donc un hybride  entre machine de spectacle de rue et animal. 
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Les poissons et crustacés présentés ne correspondent pas tous à un animal réel, cependant. 

La peau de la Raie Manta n’est pas bleutée mais ses deux bras et ses ailes sont bien présents. 

La Larve de Crabe présente une carapace, des segments abdominaux, des yeux, des cornes. 

Le Luminaire des Grands fonds est une baudroie dont l’énorme tête est bien représentée, ainsi que les multiples dents, dont la taille est volontairement démesurée. Les fibres optiques, dont sont parsemées sa peau et ses nageoires permettent d’illuminer l’animal, ce qui explique le nom qui lui est donné.
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Le Calamar Géant avec ses 10 tentacules, dont deux sont effectivement plus larges et son œil énorme présente bien la morphologie attendue. 
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Le Poisson Pirate ne correspond pas à un poisson réel, l’animal de ce manège constitue plutôt une représentation de squelette de poisson animé. 

Il est intéressant de retrouver toutes ces espèces au muséum d’histoire naturelle de Nantes, pour établir une comparaison à la fois visuelle et précise entre les Machines et les espèces répertoriées.
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Il peut être très enrichissant de confronter les Machines (Le Grand Éléphant par exemple) avec des exemples pris dans la sculpture animalière (par exemple François Pompon, Antoine-Louis Barye…) en élargissant à des exemples de sculptures en mouvement dans l’art moderne et contemporain (œuvres d’Alexandre Calder, de Jean Tinguely, de Rebecca Horn…)
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